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Le jardin est fait pour qu’on y passe beaucoup de temps. PHOTO BRUNO GADRAT DESIGN Les éléments décoratifs, comme la porte d’arche en fer forgé, sont appréciés.
PHOTO, AMÉNAGEMENT CÔTÉ JARDIN

La popularité du bassin d’eau ne se dément pas. Son aspect tend lui aussi vers le
nature.

PHOTO, AMÉNAGEMENT CÔTÉ JARDIN

CHRISTIAN BENOIT-LAPOINTE
COLLABORATION SPÉCIALE

L’aménagement paysager vit une période
d’effervescence, alors que de plus en plus de
propriétaires investissent dans leur confort,
hiver comme été. Dans le jardin, une tendance
au naturel et au développement durable se
dessine clairement.

«Il y a certainement un engouement pour
des aménagements plus champêtres, qui laissent
une place aux pierres naturelles et aux pierres
de rocaille, constate Mehdi El Gaied, président
de l’Association des paysagistes professionnels
du Québec. On assiste aussi à un retour du
bois, comme le cèdre et le pin, car cette matière
est naturellement chaleureuse.»

Ce virage nature n’empêche toutefois pas
les paysagistes d’intégrer des éléments décoratifs
très en vogue comme des urnes, des pots en
grès, des sculptures, une porte d’arche en fer
forgé, etc.

Pour mettre un peu de vie dans le jardin,
de plus en plus de propriétaires demandent à
leur paysagiste de tenir compte de la possibilité
d’attirer des papillons avec des variétés de
fleurs, alors que des mangeoires ou des arbres

fruitiers serviront de port d’attache aux oiseaux
du quartier.

Mais si un changement affecte beaucoup
les moeurs des jardiniers québécois, c’est
bien l’interdiction d’utiliser des pesticides à
moins d’une infestation, affirme Bob Lussier,
d’Aménagement côté jardin.

«On devra trouver des solutions de rechange,
et les pelouses de trèfle en sont une. D’autant
plus que depuis quelques années, le ver blanc
a causé beaucoup de dommages aux pelouses.»

De son côté, la popularité du bassin d’eau
ne se dément pas. Son aspect tend lui aussi
vers le naturel.

«Le bassin d’eau est un des éléments qui
évoluent le plus rapidement, notamment à
cause des techniques employées. Par exemple,
on verra prochainement sur le marché des
membranes de bassin en argile», dit Bruno
Gadrat, architecte paysagiste chez Design
végétal.

Les piscines, de leur côté, ne vivent pas
leurs moments les plus glorieux...

«On les remplace de plus en plus par des
spas, qui coûtent moins cher et sont plus
faciles à entretenir, explique Mehdi El Gaied,
qui travaille aussi pour Teronet paysagiste.

Les spas sont intégrés au plan d’aménagement
et se fondent dans le décor. Ils sont parfois
utilisés même en hiver.»

Peu d’entretien S.V.P. !
Au-delà des rêves de grandeur, le jardin se

heurte souvent à une réalité quotidienne bien
terre à terre, remarque Bruno Gadrat.

«Souvent, la première chose qu’on nous
demande, c’est qu’il y ait peu d’entretien à

faire, dit-il. Ce souci favorise l’utilisation de
plantes moins horticoles, comme les graminées,
mais dès que ça devient un peu «sale», les
gens reculent, car s’ils recherchent du naturel,
ils veulent quand même que cela ait l’air
propre.»

Sur le plan de la facilité d’entretien, le
système d’irrigation peut donner un solide

coup de main. «Puisque la plante se nourrit
de peu de terre et de beaucoup d’eau, l’arrosage
a une grande importance dans le jardin, poursuit
Bruno Gadrat. Et comme la tendance au
développement durable est assez forte, les
systèmes qui arrosent goutte-à-goutte prennent
de plus en plus de place.«

En plus d’éviter la saturation du sol et
le ruissellement de l’eau jusqu’à la prochaine
bouche d’égout, le système peut être muni

d’une minuterie et d’une sonde
qui détecte le taux d’humidité
pour arroser seulement en cas de
besoin.

Un petit coin de campagne
Le jardin est l’expression du

monde et aujourd’hui, il est fait
pour qu’on y passe beaucoup de

temps. Ainsi, de plus en plus de gens renoncent
à avoir une maison en campagne car ils
découvrent qu’ils peuvent avoir le même
calme chez eux. Et on ne lésine plus sur le
confort.

> Voir AMÉNAGEMENT en 2

« Il y a certainement un engouement pour des
aménagements plus champêtres, qui laissent
une place aux pierres naturelles et aux pierres
de rocaille. »

JARDINER
FASCINANTES ARACHIDES PAGE 12
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PLACE À LA NATURE

LE TEMPS EST VENU DE PLANIFIER L’AMÉNAGEMENT PAYSAGER
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MON TOIT

PHOTO FOURNIE PAR AMÉNAGEMENT CÔTÉ JARDIN

Le jardin n’est pas le seul à recevoir une attention particulière. La devanture des maisons est aussi traitée
avec soin. Cette demeure est très invitante avec ses pots en grès qui débordent de fleurs et son banc.

PHOTO FOURNIE PAR BRUNO GADRAT

Les aménagements champêtres ont la cote au Québec. Certains propriétaires choisissent des fleurs
qui attirent les papillons et les oiseaux.

Place à la nature
AMÉNAGEMENT
suite de la page 1

« L’aire de réception extérieure est
parfois presque aussi belle que la

cuisine, avec le barbecue, le frigo et
parfois même un cellier », note Bob
Lussier. La toiture verte s’implante
aussi tranquillement, mais Bob Lus-
sier souhaiterait qu’elle soit encore

plus populaire. « Nous sommes en
retard sur les Européens. Les toitures
plates en ville et les condos pour-
raient être des terreaux fertiles pour
ce genre de jardin. »
Peu importe le style et l’ambiance
choisis, les paysagistes peuvent met-
tre la main à la pâte dès que le sol est
dégelé. D’ailleurs, les carnets de com-
mandes sont déjà bien remplis et le

calendrier de plusieurs paysagistes
est plein jusqu’à la fin du mois de
juin. Il est donc temps de préparer les
plans pour que le jardin subisse une
métamorphose à l’été ou à l’automne.
L’aménagement peut, selon l’ampleur
des travaux, coûter très cher, parfois
le prix d’une voiture ! C’est pourquoi
il faut faire un jardin du moment,
mais qui soit éternel.

.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Aménagement côté jardin :
www.cotejardin.com
Association des paysagistes professionnels du
Québec :
www.appq.org
Bruno Gadrat Design végétal :
www.designvegetal.com
Teronet paysagiste :
www.appq.org/teronet

3299727

›
R
IV
E -
N
O
R
D

›
LA
VA

L
›
M
O
N
TR

ÉA
L

›
R
IV
E -
S U

D • Le Village de la Gare › Mont-Saint-Hilaire
Condos, maisons en rangée et
jumelées sur site champêtre.

• Aux Pieds des Monts› Saint-Jean-Baptiste
Projet domiciliaire de maisons
unifamiliales à prix abordable.

• La Seigneurie du Monnoir › Marieville
Maisons unifamiliales et jumelées de qualité.

• Les Cours Anne-Le Seigneur › Chambly
Condos et maisons unifamiliales de distinction.

• Le Hameau des Pins › Candiac
Maisons jumelées avec garage.
À proximité de nombreux services.

• Les Havres de Chevrier › Brossard
Condos modernes de grand luxe.
Secteur recherché.

• Les Condos de l’Héritage › Lachenaie
Condos modernes de grand luxe.
Secteur en pleine croissance.

• Havre du Ruisseau › Sainte-Thérèse
Luxueux complexe de condos :

ascenseur et garage
intérieur.

• Les Cours Cosmopolis › Laval
Luxueux condos : ascenseur, lounge,
piscine et garage intérieur.

• Le Parc des Seigneurs › Laval
Condos et maisons de ville au cœur
du centre-ville de Laval.

• Domaine du Bosquet › Blainvillle
Condos dans un environnement chaleureux.
Proximité de nombreux
services.
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Dans un quartier qui chante aux accents de l’Italie, porté par la langue enivrante qui l’anime,
un modèle de vie raffinée vient de naître. Élégance, Sophistiqué, Sophia.

Bureau des ventes : 7085, boul. Saint-Laurent Tél. : 514.276.3726 www.sophiacondo.com
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Le jardin vit jour et nuit
CHRISTIAN BENOIT-LAPOINTE
COLLABORATION SPÉCIALE

Le jardin prend une nouvelle dimen-
sion au crépuscule. Il est le lieu de
soirées festives, romantiques ou mê-
me solitaires. Et pour créer une am-
biance remarquable, les gros spots
ont été remplacés par une véritable
mise en scène du jardin, où minutie,
harmonie et nouvelle technologie
sont mises en commun.
Il n’est donc pas étonnant que cer-
tains spécialistes de l’éclairage paysa-
ger soient issus des arts de la scène.
« On recherche de l’esthétisme, une
ambiance dans laquelle les proprié-
taires se sentiront bien. La lumière, il
ne faut pas qu’il y en ait trop ! » lan-
ce Jocelyn Labonté, des Éclairages
LOU. Ainsi, un projecteur installé
dans un arbre dessinera la silhouette
du feuillage sur le sol, un autre met-
tra en valeur le détail d’une sculptu-
re, un troisième baignera d’une lueur
le coin repas, etc.
Traditionnellement, des lampes ha-
logènes de faible tension étaient de
mise pour créer des décors harmo-
nieux. «Mais on utilise de plus en
plus des diodes — ou DEL, diode
électroluminescente — et de la fibre
optique, explique France Jutras, des
Jardins Lumières. La première con-
somme très peu d’énergie, alors que
la fibre optique est excellente pour
mettre en valeur un détail architectu-
ral. »

La diode pourrait même un jour dé-
trôner l’halogène, mais la technologie
devra évoluer quelque peu, poursuit
Jocelyn Labonté. « Comme elle est
moins puissante, son utilisation se li-

mite à de l’éclairage d’appoint, mais
elle est très discrète et peut fonc-
tionner durant 100 000 heures, soit
20 fois plus longtemps que l’halogè-
ne. »

Règle d’or de l’éclairage paysager :
cacher la source de lumière, puis-
qu’un projecteur est rarement intéres-
sant à regarder. Dans ce dessein,
Mehdi El Gaied, président de l’Asso-

ciation des paysagistes professionnels
du Québec, utilise un système qui se
fond à merveille dans le décor, la
Pierre lumière. « C’est une pierre de
rocaille coupée en deux dans laquelle
une lumière de 12 volts est insérée :
elle se confond dans la nature ! »

Un prolongement de la maison
La perception du jardin est en train
de changer : sa relation avec le reste
de la maison serait plus intime que
jamais ! « De plus en plus, les gens
veulent créer une ambiance dans leur
jardin qui se veut un prolongement
de celle du salon, surtout dans les jar-
dins de ville », illustre France Jutras,
qui a aussi remarqué que la sensibili-
té aux arts de ses clients semblait se
transmettre côté cour.
Évidemment, comme pour un amé-
nagement paysager, le client doit
jouer un rôle assez actif, de l’étape de
la soumission jusqu’à celle de la pose
des projecteurs. « Une installation
simple de lumière peut être faite en
une seule journée. Au début, on
installe tous les projecteurs en blanc.
Puis, en soirée, on y ajoute la dimen-
sion de la couleur selon les goûts du
client et on calibre l’intensité de la
lumière, car les détails sont très im-
portants dans ce qu’on fait. »
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Les Éclairages LOU
www.loumiere.com
Jardins Lumières
www.jardins-lumieres.com

Dans le jardin, harmonie et nouvelles technologies sont mises en commun pour créer, la nuit, l’ambiance désirée.
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ESPACE DE BEAUTÉ
D’INTIMITÉ

ET DE LUMIÈRE

70 UNITÉS LOFT OU
2 ET 3 CHAMBRES.

À proximité du marché Jean-Talon
et du métro de Castelnau.

Aux portes de la petite Italie

DÉJÀ 80% DE VENDU!

HEURES D’OUVERTURE
MARDI AU JEUDI SUR RENDEZ-VOUS
SAMEDI ET DIMANCHE 12:00 À 17:00

PROJET :55, RUE MOLIÈRE, MONTRÉAL, QUÉBEC H2R 1N7
BUREAU DES VENTES : 40 , RUE MOLIÈRE T.514.273,9292
V I S I T E Z - N O U S S A N S TA R D E R A U W W W . C O R T I M . C A

<

GAGNANT DU GALA DE
L’HABITATION 2004 - PROJET MULTIFAMILIAL
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Un beau gazon écolo, c’est possible
ANDRÉE-ANNE GUÉNETTE
COLLABORATION SPÉCIALE

L’ère de la pelouse de type « ter-
rain de golf » serait-elle révolue ?
Du moins, les moyens d’y arriver
changent progressivement au
Québec depuis l’adoption du Co-
de de gestion des pesticides du
défunt Ministère de l’Environne-
ment en avril 2003. Ces normes
gouvernementales interdisent
l’usage de 22 pesticides pour les
pelouses qui sont particulière-
ment nocifs pour la santé humai-
ne, tout en réglementant la vente
et l’épandage de pesticides moins
dommageables.
Le gouvernement du Québec a,
par la même occasion, sommé les
municipalités de mettre en place
leur propre réglementation visant
à interdire l’usage de plusieurs
pesticides sur les espaces verts
publics, privés et commerciaux
d’ici avril 2006. Plusieurs muni-
cipalités n’ont pas attendu pour
prendre le virage vert, en allant
bien au-delà des normes propo-
sées par le Ministère.
« Les municipalités de Blainvil-
le, Longueuil et Trois-Rivières
sont des bons exemples de villes
proactives qui ont interdit tous
les pesticides et où des éco-con-
seillers sont en place pour veiller
à l’application du règlement »,
soutient Édith Smeesters, porte-
parole de la Coalition pour les al-
ternatives aux pesticides (CAP).
La Ville de Montréal a adopté le
Règlement sur l’utilisation des
pesticides en avril 2004, interdi-
sant tout épandage de pesticides
dans les 27 arrondissements, à
l’exception des terrains de golf et

des terrains envahis par des in-
sectes ou des plantes nuisibles.
Le déclin des pesticides aux fins
esthétiques signifie-t-il pour au-
tant le début du règne du pissen-
lit, la bête noire des amateurs de
gazon ? « Pas du tout », réplique

Daniel Côté, propriétaire de Ga-
zon écologique, une compagnie
sherbrookoise d’entretien qui of-
fre des solutions de rechange aux
pesticides. Elle signifie plutôt
une nouvelle approche de gestion
des pelouses et une nouvelle atti-

tude. « L’ère de la monoculture
est révolue ! Pour avoir un gazon
écologique, oubliez l’image d’une
graminée unique (habituellement
un type de gazon appelé pâturin
de Kentucky, celui vendu en pla-
ques roulées) sur des grandes

surfaces. Il faut accepter la biodi-
versité, soit la cohabitation de
plusieurs types de plantes et gra-
minées », explique Édith Smees-
ters. Si cela inclut parfois des pis-
senlits, est-ce donc si grave ?

Des trucs simples pour gazons sains
« Puisqu’une pelouse qui est
traitée aux pesticides depuis des
années est très appauvrie, il faut
d’abord commencer par remettre
de la vie dans le sol. De là l’im-
portance de l’enrichir de compost
et d’engrais écologiques », con-
seille Daniel Côté. Un bon com-
post qui ne coûte pas cher ? Les
brins d’herbe coupés qu’on laisse
sur le sol en tondant, réduisant
par le fait même les ordures.
On propose également de surse-
mer les endroits clairsemés avec
des mélanges de graminées, com-
me du trèfle, le végétal par excel-
lence pour les sols secs et pau-
vres, qui résiste bien aux
canicules estivales et qui n’exige
aucun engrais. Au quotidien, se-
lon le CAP, on garde la pelouse à
8 ou 9 cm de hauteur, minimum,
pour lui donner des racines pro-
fondes et des plants résistants, en
la tondant moins souvent avec
des lames bien affûtées, pour évi-
ter de la fragiliser. De plus, on in-
siste sur l’importance d’arroser
peu souvent (une fois tous les 10
jours s’il n’a pas plu) mais abon-
damment, avec un pouce d’eau
(2,5 cm).
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

www.gazonecologique.com

Coalition pour les alternatives
aux pesticides :
www.cap-quebec.com

PHOTO FOURNIE PAR LA COALITION POUR LES ALTERNATIVES AUX PESTICIDES

Les enfants peuvent jouer sans problème sur un gazon écologique, où cohabitent plusieurs types de plantes et de graminées.

www.groupecholette.com

BROSSARD LACHENAIE

Projets intégrés de spacieux condominiums modernes à prix abordable.
Sites exceptionnels offrant un complément remarquable de commodités.

Brossard : Proximité golf, restos, centres commerciaux, navette vers Mtl.
Lachenaie : Proximité hôpital Pierre-Legardeur, boutiques,
cinémas, grands axes routiers.

VISITEZ-NOS
MODÈLES :

Brossard
(514) 386-1576

Lachenaie
(514) 605-9150
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Condo penthouse
189 000 $
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(Mont-Royal)

(514) 501-2039 (514) 501-2039 (450) 656-2548

Au coeur
du

Plateau

Vues de ville extraordinaire

Président Kennedy
Condo Penthouse

Condos témoins

(450) 624-1101
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129 900 $
à 149 000 $
Taxes en sus

• Près de tous les services
• 2 chambres à coucher

Château
Brossard

15 min. de Montréal

• Condos-lofts 2 ou 3 chambres
• Mezzanine à partir de

131 900 $ + taxes 650 $ par mois

2 pas
de la

gare
Ste-Rose

Domaine des Manoirs
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Situé à Lachine dans un quartier paisible,
à quelques minutes du centre-ville

• 1 ch. à coucher à partir de 169 990 $
• 2 ch. à coucher à partir de 185 990 $

Taxes et stationnement ext. inclus
• Ascenseur
• Planchers en céramique dans la cuisine et la salle de bain
• Planchers préfinis en bois d’ingénierie en chêne
• Stationnement int. disponible
• Quelques unités avec mezzanine
• Près du canal et du lac St-Louis
• Foyer au gaz naturel disponible

Bureau des ventes : 9893 boul. Lasalle App. 4
Lundi au jeudi 13 h à 19 h, vendredi, samedi et dimanche 12 h à 17 h
(514) 364-7305

La nature à votre porte

Maisons de ville
• 3 chambres à partir de 275 990 $ taxes incluses
• Foyer au gaz naturel
• Céramique dans la salle de bain, cuisine et entrée
• Plancher en lattes de chêne rustique
• Sous-sol terminé
• Garage intérieur
Bureau des ventes :
Coin boul. LaSalle et l'avenue Verdun
Lun. - jeu. : 13 h à 19 h
Sam. - dim. : 12 h à 17 h
(514) 762-0198

Projet superbe. Quartier superbe.
Offre superbe.

• Plancher préfini en bois de merisier
• Climatisation
• Ascenseur
• Plancher en céramique dans la cuisine et la salle de bain
• 1 Chambre à partir de 125 990 $

• 2 chambres à partir de 179 990 $
• Taxes et stationnement int. inclus

Bureau des ventes : coin Bord-de-l’Eau et Saint-Antoine, Longueuil
Tél. : (450) 670-6188

Lundi au jeudi de 13 h à 19 h
Vendredi, samedi et dimanche

de 12 h à 17 h

VIEUX-LONGUEUIL
SUPERBE EN TOUT

REDÉCOUVREZ VERDUN

HABITER LE CARRÉ
C’EST GAGNANT !

L E S P R O P R I É T É S B E L C O U R T I N C .
VENEZ NOUS VOIR !

Plans d’étages et photos au www.belcourtcondos.com

CC
4 condos
modèles à visiter
Direction : pont Champlain, Taschereau
vers l’ouest, boul. Rome à gauche sur
1,4 km., Lautrec à gauche,
7395, rue Lautrec

autour
d’un grand parc

Tél. : (514) 923-6797 www.habitations-signature.com R.B.Q. : 8288-2309-52

Heures d’ouverture :
Lundi au mercredi 13 h à 20 h
Samedi et dimanche 13 h à 17 h

• Projet de condominiums
au gaz naturel réparti en
bâtiments de 5, 7 et 8 condos

• 2 ou 3 chambres à coucher
• Planchers de lattes teints inclus

dans le salon et la salle à manger
• Avec ou sans garage
• Avec ou sans piscine
• Avec galerie privée
• et cour privée pour les

condos du rez-de-chaussée

de 129 500$
à 242 700$
Taxes inclusesTaxes incluses33
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(514) 214-8800

• Plafonds impressionnants de 9 pieds 6 pouces (2,9 m)
• Stationnement intérieur
• Construction de béton avec ascenseur
• Unités de 1, 2 ou 3 ch. avec balcon
• Penthouses avec mezzanine et terrasses privées

Heures d’ouverture :
Lundi au vendredi : 13 h à 19 h
Samedi et dimanche : 12 h à 17 h

Bureau des ventes : à l’extrémité nord
du boul. Cavendish, Saint-Laurent

CONDOMINIUMS DE LUXE EN BORDURE DU
TERRAIN DE GOLF À VILLE SAINT-LAURENT

Prix de prévente à partir de :
179 900 $ - 1 chambre
204 900 $ - 2 chambres
Taxes et garage intérieur inclus
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www.trianonsurlegolf.com
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MON TOIT

Une tonne de trucs pour
réduire les gaz à effet de serre
MARTINE BOULIANE
COLLABORATION SPÉCIALE

Grâce à des modifications sim-
ples, il est possible de réduire les
émissions de gaz à effet de serre
(GES) à la maison, et faire ainsi
un pas en avant pour relever le
Défi d’une tonne.
Lancé par le gouvernement fédé-
ral il y a près d’un an, le pro-
gramme Défi d’une tonne vise à
amener chaque citoyen canadien
à réduire ses émissions de GES...
d’une tonne. En plus d’inciter les
Canadiens à modifier leur habi-
tudes en matière de transport, ce
programme leur propose une fou-
le de conseils permettant de di-
minuer les émissions produites à
la maison.
En réduisant la consommation
d’énergie, on diminue automati-
quement les émissions de GES,
note Julie Lavallée, agente du
programme Défi d’une tonne.
Même si l’hydroélectricité est
beaucoup moins polluante que
d’autres moyens de production
d’énergie, ce n’est pas une raison
pour se croiser les bras et ne rien
faire. « Chaque effort compte, car
ça nous rapproche de notre objec-
tif. Ce sont les petites actions de
tous les jours qui vont faire une
différence. »

Une tonne de trucs
Les solutions à mettre en prati-
que sont nombreuses. L’une, très
simple et peu coûteuse, consiste à
utiliser des ampoules fluorescen-
tes compactes. Elles consomment
quatre fois moins d’énergie que
les ampoules traditionnelles et

ont une durée de vie 10 fois plus
longue.
Limiter les infiltrations d’air est
un autre point important. Le cal-
feutrage des portes et des fenêtres
et l’installation de coupe-froid
permettent de limiter de 20 % les
pertes de chaleur. « Comme ça se
fait dans les deux sens (les per-
tes), l’été, on perd moins l’air
frais », dit Mme Lavallée.
L’installation de scellant et de
pellicule de plastique crée le mê-
me effet qu’une contre-fenêtre et
aide à limiter la consommation
d’énergie, souligne Anny Létour-

neau, coordonnatrice du pro-
gramme d’efficacité énergétique
d’Équiterre. « Et puis avec des ri-
deaux qu’on ferme la nuit et qui
créent un espace d’air, on garde
la chaleur à l’intérieur », dit-elle.
Une meilleure isolation du gre-
nier et du sous-sol est aussi un
élément important, note la coor-
donnatrice.
Plutôt que d’utiliser un climati-
seur, mieux vaut installer un ven-
tilateur de plafond, qui sert au-
tant l’été que l’hiver. « On le fait
alors tourner en sens inverse, de
façon à faire descendre l’air
chaud, qui a tendance à monter »,
dit Mme Létourneau.
Si on a besoin de nouveaux élec-
troménagers, il est conseillé de se
tourner vers des modèles éconer-

gétiques. Selon le guide pour re-
lever le Défi d’une tonne, un ré-
frigérateur de l’année 2004
consomme jusqu’à 50 % moins
d’énergie qu’un appareil vieux de
10 ans.
Sans nécessairement acheter un
nouveau modèle à haute efficacité,
il est possible de réduire les pertes
de chaleur du chauffe-eau en iso-
lant les deux premiers mètres de
tuyaux qui sortent de l’appareil.
L’installation d’une pomme de
douche à débit réduit a aussi des
effets bénéfiques sur la consomma-
tion d’énergie.

Une rangée d’arbres près de
la maison permet de la proté-
ger des vents froids en hiver
et de l’ombrager l’été. Les be-
soins en chauffage et en cli-
matisation sont alors réduits.

Des experts chez soi
Pour améliorer l’efficacité énergé-
tique chez soi, Équiterre propose
des visites de spécialistes moyen-
nant 150 $. L’organisme fait partie
des agents accrédités de l’Agence
de l’efficacité énergétique du Qué-
bec, et ce service est offert partout
dans la province.
En plus de donner un bon coup
de pouce à l’environnement, ces
gestes ont un effet sur le porte-
monnaie. « Ça vaut la peine, pas
seulement du côté des GES, mais
aussi du côté de la facturation »,
observe Mme Lavallée.
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Défi d’une tonne :
www.changementsclimatiques.gc.ca
Équiterre : www.equiterre.org/energie
Agence de l’efficacité énergétique
du Québec : www.aee.gouv.qc.ca

« Ce sont les petites actions
de tous les jours qui vont
faire une différence. »

PHOTO FOURNIE PAR WHIRLPOOL CANADA

Les lessiveuses à chargement frontal consomment beaucoup moins d’eau et
d’énergie que les modèles traditionnels.
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ENTREZ
DANS LE MEILLEUR
DES DEUX MONDES

UN ESPACE CONTEMPORAIN
À MÊME LES VESTIGES DU PASSÉ

33 UN ITÉS # 514 . 397.0 3 34
www. l e334no t re d ame . c om

(MÉTRO CHAMP-DE-MARS)

BUREAU DES VENTES
443, RUE ST-CLAUDE

(À L’ANGLE DE LA RUE NOTRE-DAME)
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UNE RÉALISATION DE

LUCETTE HIVON, ESTI JEDEIKIN
Agents immobiliers affiliés

*

* Bureau des ventes

www. l esa i n t f ran co is . ca Services, restaurants et activités culturelles véritablement à quelques pas.

Courtiers protégés

Bureau des ventes :
230, rue Notre Dame Ouest, Montréal
(514) 286-0005
Lundi à jeudi 12h à 18h
Samedi et dimanche 12h à 17h
Nous vous accueillerons sur rendez-vous en dehors de ces heures.

VOTRE SANTÉ
• Piscine intérieure et Jacuzzi
• Salle d’exercice
• Sauna pour elle et lui
• Terrain de squash niveau professionnel

VOTRE CONFORT
• 1 et 2 chambres à coucher avec bois franc
• Penthouses deux étages avec vaste terrasse privée
• Balcon de style loggia
• Cuisines et salles de bains de style européen
• Aménagement adaptable selon vos désirs

VOTRE PLAISIR DE VIVRE
• Stationnement intérieur disponible
• Stationnement pour vos invités!
• Celliers disponibles
• Salon d’invités
• Cour intérieure

VOTRE TRANQUILLITÉ
• Concierge 24 hres
• Surveillance électronique par cameras
• Stationnement à entrée sécurisée

33
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MON TOIT

Remettre à neuf fauteuils et sofas
MICHÈLE BERNARD
COLLABORATION SPÉCIALE

Que faire avec le mobilier de sa-
lon hérité de grand-maman ? S’il
nous rappelle d’heureux souve-
nirs, ses châssis et ses tissus sont
bien fatigués. Sans parler des res-
sorts qui refont surface ! L’artisa-

ne tapissière Jacqueline Gagné
offre une seconde jeunesse à cet
héritage affectif.
Toutes les raisons sont bonnes
pour faire recouvrir son meuble
préféré, chaise, fauteuil ou divan,
contemporain ou d’époque. Jac-
queline Gagné constate : « On re-
court au rembourrage parce que

son bien-aimé sofa est avachi par
des années de bons et loyaux ser-
vices ; parce que recouvrement et
couleur ne conviennent pas à un
nouveau décor ; parce qu’on tend
à prolonger la vie des objets,
dans une logique d’investisse-
ment à long terme. Le consomma-
teur responsable respecte l’envi-
ronnement et préfère tapisser le
mobilier existant plutôt qu’ache-
ter du neuf. Il ne renonce pas
pour autant au plaisir à un quel-
conque bien-être moelleux ! »
Le processus de remise à neuf
est une aventure d’équipe où l’ar-
tisane travaille étroitement avec
le client, en se rendant chez lui
pour bien marier formes, tissus et

teintes au décor. Son principal
souci : respecter l’âme de l’objet,
selon le budget établi. À ce duo
se joignent parfois un designer
d’intérieur pour gérer l’ensemble
du projet de rénovation et un
chaisier lorsque la réfection tou-
che l’armature de bois, interne ou
apparente. Certaines personnes
en profitent pour modifier l’appa-
rence du meuble, arrondir les an-
gles, gonfler le dossier ou épais-
sir les bras.
« Tapisser signifie déshabiller
l’objet jusqu’à sa structure initia-
le et ensuite reconstruire un « bâ-
ti » aussi solide qu’à l’origine, in-
cluant sangles et ressorts.
Certains préfèrent la réfection à

l’identique, d’autres penchent
plutôt pour le confort du siège.
La plume douillette est alors un
choix tout indiqué. La durée de
vie du rembourrage varie. La
paille et le crin, éléments tradi-
tionnels, durent une centaine
d’années alors que le caoutchouc
mousse moderne, environ 15 ans.
Le recouvrement proprement dit
comporte plusieurs étapes : fabri-
quer le patron qui servira à tailler
le tissu, poser d’éventuelles
bourrures, couper l’étoffe et cou-
dre les pièces ; piquer, agrafer,
punaiser et clouter jusqu’à la fi-
nition. »
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

jacquelinegagné@sympatico.ca

PHOTO RÉMI LEMÉE, LA PRESSE ©

Plusieurs ont recours au rembourrage pour prolonger la vie de leur mobilier,
dans une logique d’investissement à long terme.

PHOTO RÉMI LEMÉE, LA PRESSE ©

L’artisane tapissière Jacqueline Gagné offre une seconde jeunesse aux meubles déformés par des années de bons et
loyaux services.

UN ENVIRONNEMENT
ET UNE ARCHITECTURE
REMARQUABLES
30 % déjà vendu

Verrière 5 disponible seulement

P h a s e I I
• Stationnement intérieur

• Climatiseur
• Salle d’exercice • Piscine intérieure

• Baignoire à remous • Sauna
• Salle communautaire • Sécuritaire

• Accès au bord de l’eau
• Piste cyclable et sentier piétonnier

Condo modèle • Climatisation centrale

32
92

78
9

5 1 4 . 9 5 5 . 5 3 5 4
3591, boul. Gouin Est
Montréal (Qc) local 105

www.rg2.info32
99
51
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Visite libre au 2486, Joliette

À partir de

168 000 $

32
87

07
8

Projet « Le Ste-Catherine »
au 3457, Ste-Catherine Est (en face de la caisse populaire)
51/2 de 1 480 à 1 520 pi car.
61/2 de 1 900 pi car. avec mezzanine
• Air climatisé
• Stationnement disponible

Nouvelles constructions
pour juillet 2005

60 %
vendu

85 %
vendu

Joliette

Aussi disponible :Projets Joliette
et Hochelaga

En face du métro Joliette
Condos neufs
41/2 et 51/2 Livraison immédiate

Nouveau - Projet Aylwin
4 unités de 1200 pi car.
à deux pas du métro Joliette
À partir de 165000$ taxes incluses

Livraison printemps 2006
Plan disponible

Sam. et dim. de 13 h à 17 h (semaine sur rendez-vous)
Fermé dimanche de Pâques

inc.

RBQ
8287-7051-34

w w w . m o n t c a n . c a

3301419

Au coeur du quartier Villeray
(LE CARRÉ LAJEUNESSE)
À 2 pas du métro, marché
Jean-Talon et parc Jarry.
Prix préconstruction
à partir de
118 000$
taxes incluses.
Aussi : 4 1/2, 2e étage sur Plateau

P L A T I N E

Subventions
6 500 $
7 500 $.

PPhhaassee II

5500%% vveenndduu

Bur. ventes : 7430, Lajeunesse, app.101
(514) 272-0661, (514) 246-5149

Nouveau

Projet

en construction

3 1/2

4 1/2

51/2

(mezz.)

33
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CONDOMINIUMS

A U B O R D D E L ’ E A U

CENTRE D’INFORMATION

514.409.5555
3505 DU BARRAGE, DUVERNAY, LAVAL
(entre le pont pie-IX et le pont Papineau)

WWW.LANDRYPEPIN.COM

32
96

11
3

33
03
31
8

Les

CONDOMINIUMS
À L’ENTRÉE DE L’ÎLE PATON

L AVA L N O U V E A U P R O J E T

Bureau des ventes : 39, Promenades des Îles (Île Paton) Chomedey Tél. : (450) 682-1717

32
90

28
1

Fontaines
23 condos par édifice

à partir de
178 900 $
taxes en sus

1 045 à 1 435 pi car.

• 4 1/2
• 5 1/2

2e phase
vendue à 75 %
(1 045 pi car.

à 1 435
pi car.)

1re phase
vendue
à 100 %

Inclus :
" stationnement intérieur
" climatisation centrale
" foyer au gaz
" planchers de bois
" ascenseurs
" piscine extérieure chauffée
" salle de réception
" espace pour lave-auto
" construction acier et béton

à l'épreuve du feu

32
99
49
7

Pour info : 705, Paul-Doyon
(450) 655-1718

LE FAUBOURG HARMONIE
Ascenseur, garage souterrain,

climatisation centrale, foyer au
gaz naturel, plafond de 9 pieds,

aménagement extérieur,
terrasse sur le toit,

insonorisation supérieure.

Livraison automne 2005
RBQ : 2845-6408-05

33
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Gagnant Domus
2004

Prix à partir de

149 900 $
+ taxes

.
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Dans la cour de Louis-Hippolyte LaFontaine
CHRISTIAN BENOIT-LAPOINTE
COLLABORATION SPÉCIALE

De prime abord, l’emplacement
laisse perplexe. La proximité de la
rue Sherbrooke, de l’autoroute 25 et
d’un poste de transformation d’Hy-
dro-Québec sont de mauvais augure
pour l’acheteur en quête d’un petit
havre de paix. Pourtant, les Cours
Lafontaine sont situés dans un coin
retiré, entre l’hôpital Louis-Hippo-
lyte-LaFontaine et un quartier rési-
dentiel paisible.
De plus, ce projet laisse beaucoup
de place à la verdure, nous dit Pa-
trick Côté, du Groupe Axxco, pro-
moteur et constructeur. « Nous
avons réduit l’asphalte au mini-
mum : chaque logement a donc au
moins un stationnement intérieur et
il n’y a pas de grands espaces bé-
tonnés. Aussi, un parc d’environ
5600 mètres carrés fait partie de
chacune des trois phases du projet,
sans compter qu’il est bordé à l’est
par le parc des employés de l’hôpi-
tal. »
Au terme des trois phases, ce sont
environ 1050 unités d’habitation
qui devraient animer ce coin de la
ville situé à seulement quelques mi-
nutes à pied du métro Radisson et
de tous les services : magasins,
pharmacie, SAQ, cinéma, centre
commercial, etc.
L’architecte du projet, Luc Desmar-
chais, avait comme mandat de

construire des appartements fonc-
tionnels et bien pensés. Mission ac-
complie : les condos comptent tous
deux chambres et une superficie
d’environ 93 mètres carrés (1000
pieds carrés). « La lumière abonde,
parce qu’ils ont tous deux murs fe-
nêtrés grâce à la forme en H des bâ-

timents, le milieu étant l’ascenseur
et les espaces communs. » Les ap-
partements les plus abordables se
vendent 149 900 $, un prix stratégi-
quement établi pour que les ache-
teurs d’une première maison soient
admissibles à la subvention de
6500 $ de la Ville de Montréal.

Pour ceux qui recherchent plus
d’espace, le projet compte de nom-
breuses maisons de ville de deux ou
trois chambres et des maisons jume-
lées de trois chambres, dont le prix
de base est de 200 000 $ et
265 000 $ respectivement. Une mez-
zanine, offerte en option, permet

d’étirer en hauteur la maison choi-
sie et de bénéficier d’un bel espace
de vie.

Limiter les intermédiaires
Comment vendre à bon prix alors
que le marché explose et que les
coûts de construction ne cessent
d’augmenter ? « En limitant le
nombre d’intermédiaires, on peut
réduire les coûts, répond Patrick
Côté. Nous avons mis la main sur le
grand terrain excédentaire de l’hô-
pital Louis-H.-LaFontaine en 2001,
alors que l’institution a fait un ap-
pel d’offres pour le vendre, pour-
suit-il. Donc, le Groupe Axxco est à
la fois le propriétaire du terrain, le
promoteur du projet et le construc-
teur des habitations. »
Il ne faut pas s’attendre à trouver
des cuisines importées d’Italie dans
les Cours Lafontaine. Mais le pro-
moteur n’a pas sacrifié l’essentiel :
l’aspect extérieur des maisons et la
continuité du projet. Entièrement
briquetées et d’allure assez classi-
que, les habitations devraient résis-
ter à l’épreuve du temps et des mo-
des. À l’intérieur, la céramique dans
la cuisine et la salle de bains sont
de mise, tout comme le plancher en
lattes de bois dans les appartements
et le rez-de-chaussée des maisons.
Évidemment, à l’instar de bien des
projets, des options peuvent à la
fois augmenter la qualité de l’habi-
tation... et faire gonfler la facture !

PHOTO FOURNIE PAR GROUPE AXXCO

Les Cours Lafontaine sont situés dans un coin retiré, entre l’hôpital Louis-Hippolyte-LaFontaine et un quartier
résidentiel paisible.

L E M A RT I N G A L AU C OE U R D E L AVA L

CONDO TÉMOIN
DANS LE BUREAU

DES VENTES

1430, boul. St-Martin Ouest

Boul.
St-Martin O.

Boul. de la
Concorde
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BUREAU
DES VENTES15

lundi au vendredi de 9h à 21h
samedi et dimanche de 10h à 17h

PRIX PRÉ-CONSTRUCTION à partir de 189 900 $*(450) 668-0101

Condo 41/2 1330 pi2

Structure en béton
Balcon + foyer au gaz
Garage intérieur INCLUS

À QUELQUES MINUTES

du Carrefour Laval
du Centre Laval
du nouveau métro

* Prix et spéciLcations sujets à
changements sans préavis

32
84
29
2A

32
84
30
1

L O F T S L’ A D R E S S E

33
02
95
9

Prix abordables
Éligibles aux subventions

Bureau des ventes : Sur rendez-vous

(514) 999-1218
courtiers protégés

781, rue Bélanger
• Concept urbain
• Lofts ou chambres fermées
• Plafonds 12 pieds

www.canvar.ca

32
89

12
1

ADRESSE EXCLUSIVE À LA CITÉ DU HÂVRE
LE SECRET LE MIEUX CACHÉ DE MONTRÉAL
VENEZ VOIR POUR APPRÉCIER

32
98
12
5

514 844-0927
www.projeteuropa.com

LE PLUS BEAU SITE

18 unités à partir de $219,000

LES MEILLEURS PRIX

EUROPA
Place d’Youville

32
9
27

4
7

32
92
74
6

33
03

35
1A

«SÉDUISANT, CONTEMPORAIN»
—Le Devoir

«CHIC ET BRANCHÉ»
—La Presse

«...DESIGN-DRIVEN CONCEPT»
—The Gazette

«SI LA VIE VOUS INTÉRESSE...»
—Plaisirs de vivre

Bureau - Vente & visite
1150, chemin du Golf, Île-des-Sœurs T 514.769.4343

www.sax-1.com

PHASES 1 et 2 - 100% vendue PHASE 3 - En vente maintenant
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30
4
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LIVRE

Comment
la lumière fut
ISABELLE AUDET
COLLABORATION SPÉCIALE

En perfectionnant l’ampoule élec-
trique, l’Américain Thomas Edison
ne se doutait probablement pas de
l’effet de sa découverte sur le de-
sign intérieur. Les auteurs du livre
1000 Lights, Charlotte et Peter Fiell
(éditions Taschen) vont même jus-
qu’à dire que le métier de dessina-
teur industriel découle directement
de cette invention.
À en juger par les lampes que pré-
sente 1000 Lights, les créateurs ne
sont pas près de se trouver en pan-
ne d’inspiration. Rien à voir avec le
globe sur un socle dénudé que pro-
posait Edison en 1879 !
Depuis, les lampes Tiffany et les
autres oeuvres de grands créateurs
comme Gio Ponti trônent au coeur
du décor de millions de personnes,
qui oublient qu’un jour, le principe
du filament qui s’allume n’avait
rien d’évident.

Très complet, jusqu’à en être un
peu lourd, 1000 Lights s’adresse aux
grands passionnés de design. Les
mille lampes illustrées dans l’ou-
vrage sont tantôt classiques, tantôt
futuristes, mais elles sont toutes in-
déniablement le reflet des tendan-
ces de l’époque où elles ont été
créées.
Parmi elles, le plafonnier de plas-
tique jaune aux allures de soucou-
pe volante dessiné par Ettore Sott-
sass illustre ainsi l’esprit qui
animait les créateurs à la fin des
années 50.
Ce premier tome trace l’histoire de
la lampe de 1878 à 1959. Les peti-
tes lampes de bureau halogènes et
les ampoules sur rail apparaîtront
donc dans le prochain livre que pu-
blieront les auteurs.

1000 LIGHTS
Charlotte et Peter Fiell, éditions Taschen, 576
pages, 54,95 $.

PHOTOS TIRÉES DU LIVRE 1000 LIGHTS

Joliment nommé Boule de neige, ce magnifique abat-
jour danois séduit toujours. On est bien loin de la
simple ampoule électrique de Thomas Edison.

Peu d’acheteurs
de meubles
sur Internet
MARTINE BOULIANE
COLLABORATION SPÉCIALE

Plusieurs magasins offrent le ser-
vice de vente en ligne, même si
pour l’instant bien peu de clients
l’utilisent.
Le portail AZ déco, qui regroupe
une trentaine de détaillants au
Québec, fait en moyenne une à
deux ventes par mois, malgré
5000 visites. Ameublements Tan-
guay estime à moins de 1 % de
ses ventes totales celles effectuées
via Internet. Chez Sears, environ
2 % des ventes de tous les meu-
bles s’effectuent en ligne, une
augmentation de 10 % par rapport
à l’année précédente. Chez IKEA,
les ventes par Internet dans ce do-
maine ont augmenté de 150 % en
quatre ans, soit depuis l’ouverture
d’un magasin en ligne.
Le service est-il méconnu ou tout
simplement peu approprié à la
vente de meubles ? Plusieurs

croient que la nature du produit
constitue un obstacle au dévelop-
pement du commerce en ligne.
« Ce n’est pas facile d’acheter un
mobilier de salon sans voir les di-
mensions, sans toucher le tissu. Il
y a des choses qui ne s’achètent
pas sur Internet », conclut Jean-
François Ranger, concepteur de
AZ déco.
David Larivière, président aux
achats chez Germain Larivière, ne
conseille pas l’achat de meubles
par Internet. « C’est difficile
d’acheter sans essayer. Aux États-
Unis, des sites de vente de meu-
bles ont fait faillite », observe-t-il.
Le marchand, qui mise sur la
personnalisation de ses produits,
ne prévoit pas faire de la vente sur
Internet, malgré un site très éla-
boré.
L’achat en ligne s’apparente
beaucoup aux achats par télépho-
ne, à l’aide d’un catalogue, obser-
ve Vincent Power, directeur des

communications nationales pour
Sears. Les différentes formes de
magasinage sont complémentaires
les unes aux autres. Après avoir
vu les meubles présentés sur In-
ternet, plusieurs clients se rendent
au magasin pour procéder à
l’achat. Le contraire est aussi vrai.
« Certains clients retournent chez
eux et achètent sur Internet »,
souligne M. Power.
Qui sont les clients ? Il y a
d’abord les internautes habitués à
naviguer dans le cyberespace.
Mais selon IKEA, le commerce en
ligne ratisse plus large. « Ce sont
aussi des consommateurs à mobi-
lité réduite, des familles dont les
deux parents travaillent et des
gens très occupés », estime Evie
Koutountzas, porte-parole d’IKEA
Montréal.
Vincent Trépanier est un habitué
d’Internet. Âgé dans la vingtaine,
il s’est récemment procuré, en li-
gne, une table de salon et un mi-

niréfrigérateur. « C’est bon
pour profiter des soldes of-
ferts en ligne seulement. Par
contre, pour des gros mor-
ceaux, je préférerais les voir
d’abord en magasin », dit-il.
Et qu’arrive-t-il si le meu-
ble ne convient pas ? Les
commerces reprennent habi-
tuellement la marchandise,
sans frais, selon un délai qui
varie de l’un à l’autre. Chose
certaine, il est important de
se renseigner sur les moda-
lités de retour et de rem-

boursement avant l’achat, rappel-
le Option consommateurs.
Pour Daniel Lévesque, directeur
des ventes à Ameublements Tan-
guay, la vente par Internet n’arri-
vera jamais à supplanter la vente
traditionnelle. L’aspect humain,
sans oublier les conseils prodi-
gués par les vendeurs, amèneront
toujours des clients au magasin.
« Le contact, c’est le plus impor-
tant », résume-t-il.

.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Quelques sites où magasiner ses meu-
bles sur Internet :
Ameublements Tanguay
tanguay.ca
AZ déco
azdeco.com
Brick
thebrick.com
IKEA
ikea.ca
Sears
sears.ca

« Ce n’est pas facile
d’acheter un mobilier de
salon sans voir les
dimensions, sans toucher le
tissu. Il y a des choses qui
ne s’achètent pas sur
Internet. »

MON TOIT

Cette lampe, fabriquée vers 1920, est la plus grande et
sans doute la plus spectaculaire de toutes celles qui furent
fabriquées dans les ateliers Gallé.
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www.parislofts.com

LOFT MODÈLE À VISITER

BUREAU DES VENTES
NOUVELLE ADRESSE

83, rue Rachel est
514.849.8998

BUREAU DES VENTES
NOUVELLE ADRESSE

83, rue Rachel est
514.849.8998

4225, rue
St-Dominique

4225, rue
St-Dominique

www.parislofts.com

32
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23
0A

32
80
23
3

www.habitationinverness.com

32
53

74
4

Condominiums,
semi-détachés et
maison de campagne
sur le golf
• Vue sur le lac

et les montagnes
• Piscine, tennis

et accès au lac
À partir de

169 000$

(450) 243-6446

32
91
06
7

DEPUIS4 GÉNÉRATIONS

Finaliste
entrepreneur de l’année

A.C.Q. (2003)

Finaliste
Domus de
l’APCHQ
2002

PLATEAU MONT-ROYAL

85%
vendu

En cons
truction

R
B

Q
:8

24
72

7-
88

•Ascenseur
•Terrasses sur le toit
•Planchers bois francs
•Plafond de 9 pieds
•Stationnements

Bureau des ventes
4590, boul. Saint-Laurent, Montréal

33
02
83
1

(514) 284-3600 ou (514) 961-2806

Loft, Condo,
Penthouse

À PARTIR DE 129 800 $À PARTIR DE 129 800 $Le Girouard Saint-Luc

www.legirouardstluc.com
PRO-URBAIN INC. R.B.Q.-8300-5116-44

BUREAU DES VENTES
Coin Girouard et Côte Saint-Luc
Du lundi au Jeudi 14 H à 19 H
Samedi et Dimanche 12 H à 17 H

Condo 31/2, 41/2
Livraison Mars 2006
514.831.0383

32
95
48
4 A

32
95
64
5

33
01
85
9

1, rue de Castelnau est (coin St-Laurent)
1600 pi.ca. et plus à partir de 289 000$

Accès intérieur au métro de Castelnau et au Gym Urbain Kardiologik
À deux pas du marché Jean-Talon • Stationnement intérieur disponible

Bureau des ventes ouvert : Mercredi et jeudi de 16h à 19h
Samedi et dimanche de 13h à 16h

Sur rendez-vous :

514.569.4485 ou 514.272.1487

PETITE ITALIE

33
03

54
6

DERNIÈRES UNITÉS DISPONIBLES

Vue panoramique
sur le centre-ville et le Mont Royal

Occu
patio
n

imm
édia
te

PRESTIGIEUX CONDOMINIUMS SPACIEUX
OCCUPATION IMMÉDIATE
Licence RBQ: 8301-8820-04

PHASE
I –90% V

ENDU

PHASE
II – 50% V

ENDU

VENEZ
VISITER

NOTRE

CONDO
MODÈLE

32
84
53
0A

32
99
53
4

Condo modèle
3550, rue Wellington

Verdun
(514) 769-0399
(514) 374-6265

www.condoverdun.com

PHASE II 35% VENDU

Livraison juillet 2005

VUE PANORAMIQUE DU CENTRE-VILLE

32
96

81
7

À deux pas des services et activités plein air
Une réalisation Habitations la Poudrière

RBQ : 8245-4638-34

PHASE I
90 % VENDU

Occupation immédiate

À PARTIR DE

151 500$

TPS et TVQ en sus

QUALITÉ SUPÉRIEURE

• En bordure du Parc
Therrien riverain du fleuve

• Piste cyclable

• À proximité du marché
Atwater

• Planchers de bois franc

• Structure béton et acier

• Climatisation - chauffage
central et individuel

• Ascenseur

• Salle d’exercice et spa

• Garage intérieur disponible

5 min. du

LaSalle

32
97
33
3

EN BREF
l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l

Visite Design
Montréal
L’Institut de design Montréal
vient de lancer un tout nouveau
site Internet, Visite Design Mon-
tréal, qui permet de découvrir la
ville, sa qualité de vie exception-
nelle et le caractère distinctif de
son design. Le site propose diffé-
rents parcours virtuels qui témoi-
gnent du renouveau urbain, tels
le Quartier international et la Ci-

té du multimédia. Les institu-
tions, musées, restaurants, bouti-
ques et espaces publics choisis
ont un caractère unique et sont
des réalisations exemplaires du
design d’ici, qu’il s’agisse d’ar-
chitecture, d’urbanisme, d’archi-
tecture du paysage, de design in-
dustriel, de design d’intérieur ou
de design graphique. Le site re-
groupe plusieurs établissements
remarquables par leur design et
en présente plusieurs photos.
Visite Design Montréal
www.visitedesignmontreal.com .
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MON TOIT

La brique et la pierre sont en perte de vitesse
MARC BEAUCHAMP

La brique et la pierre ne sont plus
très prisées sur les nouveaux
chantiers de maisons unifamilia-
les. En fait, depuis 20 ans, la bri-
que est en perte de vitesse.
« Et ce, même si les ouvrages de
maçonnerie donnent de la valeur
à une propriété », affirme Jocelyn

Bélanger de l’Institut de la ma-
çonnerie du Québec (IMQ).
Ces constatations sont corrobo-
rées par la majorité des mar-
chands et grossistes de produits
de maçonnerie du Québec et s’ex-
plique d’abord par des raisons
économiques.
Mais il y a plus. L’industrie a
commis des erreurs de stratégie

impardonnables au cours des 20
dernières années.
« Nous avons mal conçu notre
mise en marché », admet Édouard
Amborski, directeur général de la
compagnie Montréal Brique et
Pierre.
L’industrie de la brique et de la
pierre a particulièrement dérapé
en lançant entre autres, dans les

années 80, une brique de couleur
« rose bonbon ».
« En tentant de nous insérer
dans un courant de mode, met-
tant en vedette de nouveaux colo-
ris, nous avons dévalué notre
produit », avoue-t-il.
En effet, des propriétaires de
maisons en briques de couleur
non usuelle (rose cendré, vert

tendre, etc.) ont aujourd’hui
beaucoup de difficultés à vendre
leur maison.
Compte tenu du coût de rempla-
cement de la brique, les acheteurs
hésitent. « La brique ne fait pas
partie d’un cycle ou d’une mode.
C’est un produit durable qui doit
traverser toutes les époques »,
explique M. Amborski.
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32
92

93
7A

33
03
51
0

C o n f o r t - Q u a l i t é - B i e n - ê t r e

R é p u t a t i o n i n s u r p a s s a b l e

(514) 899-5151
adresse du projet : 3939, av. du mont-royal est, montréal

bureau des ventes : 4834, 5e avenue, montréal
LUN., MAR., MERC.,14 h à 19 h • JEU. ET VEND. FERMÉ • SAM. ET DIM. DE MIDI À 17H

w w w. e s p a c e s m t r o y a l . c o m

EN CONSTRUCTION

• Plafonds 9 pi

• Planchers de lattes

• Garage (en option)

• Foyer au gaz

• Fenestration en aluminium

• Terrasse (en option)

EN CONSTRUCTION

75% VENDU

33
01

36
7

DIMANCHE 27 MARS

ET LUNDI 28 MARS ’05

FERMÉ

Trucs maison
LUDOVIC HIRTZMANN

SUR LE NET
COLLABORATION SPÉCIALE

Trucsmaison.com se présente com-
me « le site des trucs pratiques pour
la maison ». De fait, ce site Web très
complet ne se lance pas dans de lon-
gues théories sur l’habitat mais don-
ne des conseils pratiques. Par exem-
ple, vous y trouverez un « guide des
taches ». Grâce à lui, venir à bout
d’une tache rebelle n’aura plus de se-
cret pour vous. Vous trouverez des
recettes pour faire disparaître les ta-
ches sur du marbre, du bois, du cuir
ou de l’argent. Chaque pièce de la
maison y est examinée avec soin et
tout est expliqué avec les détails né-
cessaires, de l’entretien du rideau de
douche aux dépôts de calcaire. Les
auteurs du site invitent les internau-
tes à confier leurs trucs afin d’enrichir
la base de données de conseils prati-
ques. Ainsi, pour éliminer les taches
noires entre les carreaux de cérami-
que de la salle de bains, une inter-
naute recommande « de tremper un
coton-tige dans l’eau de Javel et de le
passer sur les joints sales. Attendre
environ une heure et les taches seront
nettoyées. » À vous de jouer !
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Trucs maison
www.trucsmaison.com

Des idées maison
Le site Internet ideesmaison.com se
présente comme « le guide de la mai-
son et des économies », ce qui en ré-
sume assez bien l’esprit. Le site pro-
pose également des astuces et des
conseils, notamment dans le domaine
de la construction. Ainsi, si vous dé-
cidez de participer à la construction
de votre maison, les auteurs vous in-
diquent quels sont les travaux renta-
bles et ceux à éviter. Grâce aux astu-
ces, vous apprendrez à « bricoler
simplement » ou encore à améliorer
vos notions de plomberie ou d’élec-
tricité. L’une des grandes richesses du
site est son catalogue de plans de
maisons. Vous pourrez ainsi choisir
la maison de vos rêves parmi 317
plans, en indiquant les critères de vo-
tre choix, tels que le nombre de piè-
ces, l’aménagement d’un sous-sol et
bien sûr le style de l’habitation.
Ideesmaison.com présente également
un dossier très complet et technique
sur le chauffage. À noter : il s’agit
d’un site français.
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .

Idées maison
www.ideesmaison.com

• Murs de briques de 2 pi 6 po d’épaisseur int. et ext.
• Fenestration spacieuse 7 pi x 10 pi neuve
• Isolation Argon
• Chauffage à vapeur d’eau d’époque
• Planchers de bois franc centenaires

sur tablier « Mille Run »
• Aménagement paysager
• Piscine creusée
• Centre de conditionnement physique
• Aménagement intérieur au goût du client
• 3 heures de consultation gratuite

avec un designer intérieur
• Mezzanine dans certaines unités

www.condos-lofts.ca

Classépatrimoin
e

architectu
ral

supérieur
32

99
29

6 Visitez un loft modèle au :Visitez un loft modèle au :

Les Lofts St-Louis Authentiques lofts centenaires
Seulement que 9 unités

disponibles

• LIVRAISON POUR PRINTEMPS 2005 •

PORTES OUVERTES SAMEDI ET
DIMANCHE DE 13 H À 16 H

Une dizaine de propriétaires vous
invitent à visiter leurs lofts

1 000 à 2 000 pi car. à partir de

154 900 $

201, rue Saint-Louis, app. 302
Saint-Jean-sur-Richelieu
Heures de visite : lun. - ven. de 11 h à 20 h
Sam., dim. de 12 h à 17 h

(450) 349-0948
(514) 884-4444

201, rue Saint-Louis, app. 302
Saint-Jean-sur-Richelieu
Heures de visite : lun. - ven. de 11 h à 20 h
Sam., dim. de 12 h à 17 h

(450) 349-0948
(514) 884-4444 32
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3296350

Un site de qualité au coeur de Montréal.

Pour :

La vue...

La Marina...

L’espace...

La vie...

Ou simplement
le plaisir...

Pour :

La vue...

La Marina...

L’espace...

La vie...

Ou simplement
le plaisir...

1721, RUE SA INT-PAT R I CK
Visites : Lundi au jeudi 12 h à 18 h

samedi et dimanche 13 h à 17 h
• et sur rendez-vous

514.849.LOFT (5638)

www.loftsredpath.com3300140

195 000 $ et plus • Taxes et garage inclus

PROMOTION DE MARS
électros haut de gamme en inox inclus

33
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1
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Ouvert tous les jours de 13 h 30 à 17 h30
FERMÉVENDREDI www. r od imax . c omwww. r od imax . c om

Maisons Exécutives
7032, boul. Henri-Bourassa O.
(entre Félix-Leclerc et Guénette)
(514) 832-0494

7032, boul. Henri-Bourassa O.
(entre Félix-Leclerc et Guénette)
(514) 832-0494

3293868
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9
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6

leJardinenVille
CRÉATEURS D’ESPACE Laurier

Condos neufs 3 1/2 à 5 1/2
À partir de 169 900 $ (taxes incluses)
Espaces de vie jusqu’à 1 728 pi car.
Face au parc Laurier

Bureau des ventes :
(514) 526-2220

1351, rue Saint-Grégoire, bur. 101

Condos neufs 3 1/2 à 5 1/2
À partir de 179 900 $ (taxes incluses)
Espaces de vie jusqu’à 1 683 pi car.
Voisin du parc Laurier

Bureau des ventes
(514) 278-1191
5410, De Mentana

D
e
M
en
ta
na
!

P L A T E A U
« On réapprend à VIVRE sur le plateau »

www.lejardinenvi l le .com

Ici.
On peut se permettre d’y réfléchir.

Au centre de l’île.

BUREAU DES VENTES :
4728, 5E AVENUE. MONTRÉAL (PRÈS DU LOBLAWS)

www.angussurleparc.com

CONDOS 41/2, DE 224 900$ À 269 900$

(TAXES ET STATIONNEMENT INTÉRIEUR INCLUS)

Plafonds de 9 pieds • Ascenseur semi-privé
Balcons avant et arrière • Près du métro et piste cyclable

Devant un parc aménagé de 250 000 p.c.
Garderies, écoles, marché, et autres services à proximité

À 5 minutes du Centre -Ville

ST-JOSEPH

S
T
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MONT-ROYAL (514) 529-1234
A

EN CONSTRUCTION

VIEUX-MONTRÉAL
Condos 3 1/2 • 4 1/2

33
03
46
6

À part i r de 159 900$

Nouveaux modèles et nouveaux standards inclus.

Superficie 710 pi car. à 1 500 pi car.

BUREAU

DES VENTES

851, RUE

SAINT-CHRISTOPHE

(514) 398-9988

WWW.STLUCHABITATION.COMWWW.STLUCHABITATION.COM

taxes
incluses

.
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MON TOIT

.

UN ARCHITECTE
CHEZ VOUS
D A N I E L L E B O N N E A U

Lorsque France Carmel-Spina a songé
à vendre sa maison, après le décès de
son mari, sa fille Karyne s’y est forte-
ment opposé. Mère et fille ont exami-
né différentes options. Depuis envi-
ron deux ans, elles explorent l’idée de
transformer le cottage, situé à West-
mount, en une maison intergénéra-
tionnelle.

«Je suis très attachée à cette mai-
son, explique Karyne. C’est mon père
qui l’a bâtie et j’y ai grandi. J’aimerais
qu’elle reste dans notre patrimoine
familial.»

La jeune femme, qui s’est mariée
l’été dernier, et sa mère, ont pensé à
échanger leurs propriétés respectives.
Karyne et son mari emménageraient
alors dans la maison familiale et Mme

Carmel-Spina habiterait dans la mai-
son fraîchement rénovée du jeune
couple. Elles ont toutefois réalisé
qu’elles auraient avantage à agrandir
la maison de Westmount, pour que
tous en profitent.

«Nous aimerions exploiter l’endroit
au maximum, explique Mme Carmel-
Spina. Je pourrai voyager à ma guise
et ne pas m’en faire si la maison est
inoccupée. Éventuellement, je pourrai
donner un coup de main avec les en-
fants.»

Selon elles, la maison pourrait fa-
cilement être agrandie et divisée en
deux logements de deux étages. Au
rez-de-chaussée, elles prolongeraient
l’avant et l’arrière du salon. Elles en
fermeraient l’accès en érigeant un mur
entre le salon et la salle à manger. Mme

Carmel-Spina établirait ses quartiers
dans cette nouvelle section. Pour
qu’elle puisse avoir sa chambre, une
salle de bains et un bureau, à l’étage,
l’agrandissement, à l’avant de la mai-
son, compterait deux étages. Par ail-
leurs, l’entrée serait modifiée. Elle ne
compterait toujours qu’une seule porte,
à l’extérieur. Un vestibule commun
donnerait ensuite accès à chacun des
appartements.

Elles se croient sur la bonne piste,
mais aimeraient s’assurer qu’elles ti-
rent profit au maximum de l’espace.
Elles désirent aussi avoir une idée des
coûts qu’une telle réalisation entraî-
nerait.

«La maison se prête facilement à
une pareille réalisation, confirme l’ar-
chitecte Guy Demers. C’est dans sa
logique.»

Selon lui, le cottage ne devra pas
subir de grands changements pour
remplir sa nouvelle vocation. Le prin-
cipal problème? L’emplacement des
escaliers, dans les deux logements.

«Acceptez-vous que l’escalier me-
nant au sous-sol, dans votre section,
empiète un peu sur la salle à manger,
demande-t-il à Karyne. Tenez-vous,
aussi, à conserver tel quel l’escalier
menant à l’étage. Car il occupe beau-
coup d’espace.»

Sinon, la section qu’occuperont
Karyne et son mari demeure relati-
vement inchangée. Le couple pourra
convertir le bureau au rez-de-chaus-
sée en un salon. Éventuellement, il
pourrait agrandir une autre partie de
la maison pour avoir une seconde
salle de bains à l’étage.

Dans la section de Mme Carmel-
Spina, par ailleurs, la position des
escaliers a aussi d’importantes réper-
cussions. L’architecte, qui soumet une
proposition pour le rez-de-chaussée et
une autre pour l’étage, recommande
de les placer de façon à tirer le meil-
leur parti de l’espace.

Au rez-de-chaussée, la propriétaire
pourra ainsi aménager un bureau de
bonne grandeur à l’avant de la mai-
son. Elle descendra ensuite trois mar-
ches pour se rendre dans le spacieux
salon. La nouvelle cuisine prendra
place à l’autre extrémité, côté jardin.

À l’étage, la salle de bains et la pen-
derie de la chambre sont réaména-
gées. On y trouve aussi un petit salon,
qui pourra servir de chambre d’ami.
Contrairement à ce qu’avaient envi-
sagé Karyne et sa mère, aucune porte
ne permettra aux membres de la fa-
mille de se rendre d’un logement à
l’autre.

«On ne peut pas faire un mélange
d’autonomie et de vie commune,
précise l’architecte. Le vestibule sera
commun, tout comme la salle de
lavage et le garage, au sous-sol. Mais
là s’arrêteront les échanges. Chacun
aura son intimité.»

Le coût? Environ 100 000$ (taxes
en sus). L’agrandissement à l’avant de
la maison sur deux étages, avec la
nouvelle entrée, coûtera à lui seul
environ 50 000$, estime l’architecte.
L’escalier, dans la nouvelle section,
est inclus dans ce prix. Pour refaire
l’escalier, du côté de chez Karyne et
son mari, il faudra par ailleurs dé-
bourser environ 5000$. À l’étage, la
réorganisation de la penderie et de la
salle de bains entraînera des coûts
d’environ 10 000$. Quant à l’agran-
dissement à l’arrière et à l’aménage-

ment de la cuisine, il exigera des dé-
bours d’environ 35 000$.

Vous voulez changer de maison sans
déménager ? Chaque semaine, l’architecte
Guy Demers se rend chez des lecteurs
de La Presse et les aide à résoudre leurs
problèmes d’aménagement. Nous publions
ses propositions en espérant qu’elles
sauront vous inspirer à votre tour.
Vous pouvez contacter Guy Demers
par courriel, à gdemers@lapresse.ca.

Prix demandé : 349 000 $
Prix de vente : 345 000 $ (4 jours)

Villeray
Ce duplex rénové en cottage a été
construit en 1910. Il est situé au 6868-
6870, rue Saint-Vallier, près de la rue
Bélanger, dans le quartier Villeray, à
proximité du marché Jean Talon et du
parc Jarry. La résidence comprend pas
moins de 10 pièces, dont cinq cham-
bres. Elle a subi d’importantes trans-
formations de sorte qu’elle offre de
grandes pièces à aires ouvertes et une
luminosité exceptionnelle. Le terrain
a une superficie de 2500 pieds carrés.
Il n’y a pas d’espace de stationnement.
La Ville évalue la résidence à 159 100$
pour des impôts fonciers de 2384$
(scolaires : 519$). La transaction a été
faite par l’entremise de Françoise
Masure et de Marie Leclair, de Royal
Lepage Dynastie.

Prix demandé : 367 000 $
Prix de vente : 349 000 $ (38 jours)

Montréal centre
Cet appartement (2e étage) de l’im-
meuble en copropriété (Les Tropiques
Nord) jouit d’un vue panoramique sur
Montréal, sur l’eau, sur un jardin tro-
pical et sur une piscine creusée. Situé
au 2500, Pierre-Dupuy, près de la rue
Université, il comprend cinq pièces
(avec air climatisé central), dont une
chambre, un salle à manger, une en-
trée et une salle de bains sur marbre,
un solarium et un foyer. L’aire habi-
table est de 1441 pieds carrés et le
plancher est en bois de chêne. Une
place de stationnement est attribuée
au logement. La Ville évalue la pro-
priété à 264 500$ pour des impôts
fonciers de 3985$ (scolaires : 862$).
Les charges mensuelles de coproprié-
té sont de 580$. Serge Morel et Louisa
Fortin, de La Capitale de l’Île, ont ser-
vi d’intermédiaires dans cette vente.

Prix demandé : 142 500 $
Prix de vente : 130 000 $ (86 jours)

Fabreville
Ce plain-pied jumelé en brique du
4670, rue Panneton, près de la 12e

Avenue, dans le quartier Fabreville,
dans l’ouest de Laval, est situé dans
un quartier tranquille, près des com-
merces, des écoles et des garderies.
Construite en 1972, la maison bénéfi-
cie de l’air climatisé central et com-
prend neuf pièces, dont trois cham-
bres, deux salles de bains, une salle à
manger et une salle de jeux. Le sous-
sol est totalement aménagé. Le terrain
a une superficie de 3454 pieds carrés
et comprend une piscine hors-terre.
La Ville évalue la propriété à 87 400$
pour des impôts fonciers de 1582$
(scolaires : 306$). Pierre Dolan, de
Royal Lepage Versailles, a joué un
rôle dans cette transaction.

Prix demandé : 205 000 $
Prix de vente : 195 000 $ (19 jours)

Anjou
Ce cottage en brique du 9221, bou-
levard Châteauneuf, près de la rue
Rondeau, dans l’arrondissement An-
jou, jouit d’un site exceptionnel, face à
un immense parc avec centre culturel,
une piscine publique et un golf. L’en-
droit est aussi proche des services de
transport. La résidence construite en
1985 compte six pièces, dont trois
chambres et une salle à manger. Le
terrain mesure 20 pieds sur 100. La
superficie du terrain est de 3454 pieds
carrés. La Ville évalue la propriété à
127 800$ pour des impôts fonciers de
1969$ (scolaires : 417$). La vente s’est
effectuée par l’intermédiaire de Denis
Bureau et de Christiane Guy, de Royal
Lepage Versailles.

TRANSACTIONS
RÉCENTES
RHÉAL BERCIER

LA MAISON DE LA SEMAINE

> Le Maupassant (588)
Ce cottage de style anglais compte quatre chambres à l’étage et un garage. Au
rez-de-chaussée, la salle à manger est adjacente à la cuisine, qui comprend un
immense garde-manger de type «walk-in». Le salon, avec son plafond à dix
pieds, est ouvert sur le coin-repas. Dans la section donnant accès au garage sont
aménagés une salle d’eau, une buanderie, un espace de rangement. À l’étage,
une salle de bains est attenante à la chambre principale. S’y trouvent aussi une
seconde salle de bains complète et une pièce de lecture. Le coût de construction
est d’environ 220 000$, terrain, taxes et options en sus.

Pour plus de renseignements ou pour commander le plan, communiquez avec Plans Design
au (450) 651-3598 / ligne Montréal : (514) 941-0404. Internet : www.plansdesign.qc.ca

Grande maison deviendra intergénérationnelle
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OBJECTIFS
• Conserver la maison à l’inté-

rieur du patrimoine familial
• Transformer le cottage en une

maison intergénérationnelle
• Exploiter l’espace au maximum
• Être à l’aise d’un côté comme

de l’autre

BUDGET
Environ 100 000 $

PHOTO PIERRE MCCANN, LA PRESSE ©

France Carmel-Spina et sa fille, Karyne, songent à transformer le cottage familial en une maison intergénérationnelle.
Derrière elles, un mur serait érigé pour fermer l’accès entre le salon et la salle à manger.
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Jusqu’à en prix à gagner!*50 000 $

Concours « Mieux informés pour mieux acheter! ». À GAGNER : Offerts par Kaycan inc.
- Un des cinq (5) bons d'achats d'une valeur de 5 000 $ chacun, applicables à des portes et
fenêtres de marque Weather Shield®. Offerts par Tax-O-Matic© de Perceptech -
Une (1) remise du compte de taxes foncières municipales de votre propriété résidentielle
pouvant atteindre 5 000 $ annuellement, pendant une période de quatre ans, à compter de
l’année fiscale 2005. - Cinq (5) remises d'une valeur maximale de 1 000 $ chacune, applica-
bles sur votre compte de taxes de mutation. Déposez ce coupon dans la boîte de tirage du
stand de l’APCHQ, au salon Salon national de l’habitation du 18 au 27 mars 2005
(une remise de 1 000 $ par salon participant).
Date limite de participation : 15 avril 2005, 17 h. Le tirage aura lieu le 21 avril 2005 à 12 h.

Nom :____________________________________________ Prénom : ____________________________________

Adresse : ______________________________________________________________________________________

Ville : ________________________________________ Code postal : ____________________________________

Téléphone : ______________________________________ Courriel : ____________________ Âge : __________

Question mathématique (obligatoire) : (6 x 10 ) + (75 x 3) – (75 – 3) = __________

Prévoyez-vous faire l'acquisition d'une propriété
au cours des 12 prochains mois? Oui Non

Êtes-vous propriétaire et détenez-vous un prêt hypothécaire? Oui Non

Souhaitez-vous obtenir des renseignements sur
les produits et services de nos commanditaires? Oui Non

* Certaines conditions s’appliquent. Pour être valide, ce coupon doit être dûment rempli. Aucun achat requis. Ce concours s’adresse
aux résidants du Québec âgés de 18 ans et plus. Les règlements du concours sont disponibles au bureau provincial de l’APCHQ et
sur le site www.GoMaison.com. Les fac-similés ne sont pas acceptés.

Déposez ce coupon dans une boîte prévue à cet effet ou postez-le à :

CONCOURS : « Mieux informés pour mieux acheter! »

Comptoir postal St-Clément, C.P. 60538 • Montréal (Québec) H1V 3T8

Pour participer via Internet : www.gomaison.com/concours

En collaboration avec :

Ce que vous devez
absolument savoir

lors de l’achat
d’une maison neuve

LA GARANTIE DES MAISONS NEUVES
DE L’APCHQ VOUS INFORME!

www.gomaison.com/gmn

L’inspection de réception,
une étape essentielle

L’après-réception du bâtiment
(quoi faire pour obtenir satisfaction)

Les protections et
les exclusions de la Garantie

La signature du contrat

Venez

nous rencontrer au

Salon national de l’habitation

du 18 au 27 mars 2005

.
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MON TOIT JARDINER

.

PIERRE GINGRAS
pgingras@lapresse.ca

Un fruit qui mûrit sous terre

S

I

on origine est confuse. Certains parlent
du bassin de l'Amazone d'autres de la
Chine. Chose certaine, l'arachide avait

une place dans l'alimentation des populations
locales d'Amérique du Sud, notamment des
Aztèques, bien avant l'arrivée des Espagnols
et surtout des Portugais qui l'introduisirent
par la suite en Afrique puis aux Philippines.
On en compte une dizaine d'espèces.

C'est avec la traite des esclaves que l'arachide
arrive finalement aux États-Unis et c'est l'Oncle
Sam qui, en 1890, inventa officiellement le
célèbre beurre d'arachides même si on sait
qu'une pâte semblable était fabriquée bien
avant par les autochtones sud-américains.
Aujourd'hui, les arachides sont omniprésentes
dans notre alimentation notamment sous la
forme d'huile et de sous-produits de toutes
sortes. Il s'agit de la quatrième plante oléagineuse
dans le monde après le soja, le coton et le colza.
La production mondiale s'élève à autour de 30
millions de tonnes par année en grande partie
consommée dans les pays producteurs, soit la
Chine et l'Inde. Le marché mondial absorbe
15% des arachides produites et les principaux
exportateurs sont la Chine l'Argentine et les
États-Unis.

Et la production québécoise? Inexistante, me
direz-vous. Ce n'est pas tout à fait le cas. L'automne
dernier, j'ai compté une centaine de plants au
Jardin botanique de Montréal et plusieurs
offraient de belles arachides, ceux du moins
que les écureuils avaient partiellement épargnés.
Chez moi, la technique de production n'est pas

encore au point et mes plants n'ont pas produit
de fruits. Enfin ce n'est pas tout à fait exact,
encore une fois. Ils ont produit des fruits qui ne
se sont pas rendus à maturité. Je recommence
aujourd'hui. Et pourquoi ne pas essayer ? Allez !
Vous aussi pouvez faire pousser vos cacahuètes,
un terme qui vient directement de l'aztèque.

Ce n'est pas compliqué. Il vous faut d'abord
des arachides en écales qui n'ont pas été salées
ni rôties. Celles qui sont vendues en vrac pour
nourrir les oiseaux font très bien l'affaire. Vous
éliminez l'écale, conservez les graines avec leur
enveloppe et vous les déposer dans un terreau
à semis, à deux ou trois centimètres de profondeur,
en maintenant votre pot à la chaleur et au
soleil, en évitant de trop arroser.

Mais pour le plaisir de la chose et faire partager
votre passion du jardinage expérimental avec
les enfants, déposez les arachides dans un
chiffon humide qui doit le rester, près d'une
fenêtre et à la chaleur. En une semaine ou
deux, si tout va bien, vous verrez les deux
cotylédons s'ouvrir et une tige apparaître. Quand
celle-ci aura atteint un ou deux centimètres,

vous pourrez la planter dans un pot mais presque
à la surface, pour permettre à la lumière de
bien éclairer les premières feuilles. Toujours à
la chaleur évidemment. Maintenant, soyez
patient et arrosez vos plants régulièrement
mais pas trop. Vous pourrez les transplanter au
jardin à la fin de mai, dans un sol très meuble,
sablonneux en position ensoleillée et chaude.
C'est tout. Enfin pas tout a fait.

L'arachide n'est pas une plante comme les
autres. D'origine tropicale, Arachis hypogaea, de
son nom scientifique, n'est pas une noix et ne
pousse pas dans un arbre ou un arbuste comme
on serait porté à le croire. Il s'agit plutôt d'une
légumineuse annuelle comme le pois ou le
haricot. Son allure est plutôt banale et dans
votre jardin, elle devrait former un petit buisson
d'environ 30 centimètres.. Banale certes, mais
quel comportement fascinant !

Ses feuilles se ferment la nuit venue ou par
temps sombre, comme l'oxalis par exemple.
Les fleurs jaunes sont minuscules et apparaissent
à l'aisselledes feuilles.Quandellessont fécondées,
une sorte de pédoncule s'allonge au fur et à
mesure que la future gousse commence à se
former. Puis le fruit pénètre dans le sol où il se
rendra à maturité quelques mois plus tard.
C'est pour cette raison qu'il est conseillé de
rehausser les rangs d'arachides comme on le
fait pour les pommes de terre. Et les cacahuètes
seront cueillies de la même façon que les pommes
de terre.

Au Jardin botanique, on procède aux semis
à l'intérieur vers la mi-mars ou au début d'avril
à raison d'un plant par pot de 10 centimètres
de diamètre. Les racines envahiront tout le
milieu de culture. En climat chaud, les arachides
sont cueillies 120 à 150 jours après un semis
en pleine terre, ce qui est impossible au Québec
en raison du climat. D'ailleurs, si l'été n'a pas
été chaud et ensoleillé, il y a des chances que
les fruits n'aient pas assez de temps pour mûrir.

En réalité, la cueillette devrait s'effectuer

après le premier gel, conseille Yves Gagnon
dans son volume La Culture écologique des plantes
légumières. Il faut alors faire sécher les gousses
sur le plant, dans une pièce bien aérée, en le
suspendant par la racine. Ce mûrissement et
cette période de séchage devrait, dit-il, durer
de trois à quatre semaines. Il conseille ensuite
de les rôtir dans leurs écales au four, durant
une heure, à une température de 150 à 200°C.
On pourra ensuite les saupoudrer de sel avant
de les croquer. Beaucoup de travail direz-
vous! Mais quel plaisir!
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Plant d’arachides dans mon jardin l’été dernier. Les fleurs sont minuscules.

Noyaux surprenants
Une foule d'autres aliments se prêtent
aussi à des expériences horticoles
domestiques. Qui n'a pas essayé un jour
de faire germer un noyau d'avocat? La
plupart des noyaux de fruits peuvent germer
et produire éventuellement un arbre.
Quelques cas étonnants ? Les semences
de papayes poussent assez facilement après
séchage. Elles donnent un joli arbuste qui
a une forme caractéristique. Si vous êtes
patient, très patient, il pourra produire
quelques fruits une dizaine d'années après
le semis. Le noyau de mangue (dénué de
sa carapace) peut aussi donner naissance
à un petit arbre dont les premières feuilles
sont rougeâtres. Mais cette fois, votre
patience n'en viendra pas à bout. Le
manguier peut atteindre la taille d'un
gros érable. Autre essai proposé: l'ananas
à partir de semis. Les petites graines que
vous découvrirez dans ce gros fruit vont
donner des... bébés ananas. Mais j'ignore,
je dois l'avouer, si vos plants fleuriront
un jour.

Des plantes dont il faut se méfier... un peu

R
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Même si elles ressemblent à des racines ou de petits
tubercules, les arachides sont des fruits qui ont mûri
sous terre. Elles sont d’ailleurs cueillies comme des
pommes de terre.
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En raison de ses fruits rouges aussi attirants que
des bonbons, le cerisier de Jérusalem est l’une des
plantes qu’il faut absolument placer hors de la
portée des jeunes enfants. Ces belles «cerises» sont
toxiques et peuvent causer des troubles
neurologiques.

nnocentes, les plantes
d'intérieur ? Pas
toujours, surtout si

on a des enfants en bas âge.
Voilà qui inquiète un

peu Isabelle Lemay, de
Sainte-Julie, désireuse de
mettre un peu de verdure
dans sa maison. «Mon
fiston Xavier, 9 mois,
devrait se déplacer à
quatre pattes bientôt et
aura peut-être le goût de
bouffer des plantes vertes,

surtout qu'il adore les légumes. Puis,
il y a mes deux chats. Je sais que
certaines plantes peuvent être toxiques
pour les humains et les animaux.
Mais je ne connais rien dans ce
domaine. Comme je suis du genre
plutôt killer avec les plantes, je cherche
des variétés faciles d'entretien.»

D'abord vos chats. Il arrive que ceux-ci
grignotent des plantes, mais je n'ai jamais

eu connaissance de cas d'intoxication. Ensuite,
les espèces de plantes d'intérieur se comptent
par centaines. Pour plus de prudence, je vous

conseille d'acheter un ou deux livres sur le
sujet. Il en existe d'excellents en français.

Le cas de fiston est beaucoup plus intéressant,
évidemment. Le Centre antipoison du Québec
indique qu'en 2002, on lui a signalé 1800 cas
de personnes, adultes ou enfants, qui s'in-
quiétaient après avoir touché ou grignoté la
feuilled'uneplantepouvantcauserdesproblèmes.
Des plantes sauvages, de jardin ou d'intérieur ?
Impossible d'en savoir davantage puisque les
cas ne sont pas vraiment suivis, sauf exception.
Anne Letarte, spécialiste des activités cliniques
au centre, raconte qu'une personne a été
extrêmement malade après voir ajouté à sa
salade des pousses de dieffenbachia, une plante
qu'elle a confondu avec du bambou. Dans son
dépliant sur le sujet, le Centre présente 24
plantes populaires d'intérieur qui peuvent
causer certains problèmes de toxicité.

Dieffenbachia, pothos, spathiphyllum, Begonia rex,
monstera et philodendron vont provoquer une
sensation de brûlure vive dans la bouche,
comme si les muqueuses étaient piquées par
des aiguilles, si on grignote les feuilles. Cette
sensation, qui peut causer des problèmes
respiratoires dans des cas graves mais
extrêmement rares (si votre enfant dévore une
partie du feuillage par exemple!), est attribuable

aux cristaux d'oxalate contenus dans la sève.
On peut réduire la douleur par le froid. Les
populaires crotons peuvent aussi provoquer la
même sensation et diverses irritations digestives
si ingérés.

Il va sans dire que chez les cactus et certains
euphorbes, ce sont les aiguilles qui peuvent
représenter un danger. Si la faim amène votre
marmaille à croquer dans un bulbe d'amaryllis
ou de cyclamen, elle souffrira d'irritations
gastriques. La sève des ficus, aloès et euphorbes
est susceptible de causer des dermatites.

Quant aux hortensias ou hydrangées, azalées
et lauriers roses, ils peuvent provoquer des
problèmes cardiaques si on mange les feuilles.
Bien sûr, les problèmes augmentent selon la
quantité avalée.

Surtout méfiez-vous des jolis fruits du cerisier
de Jérusalem très attrayants pour les enfants.
Ceux-ci peuvent occasionner des troubles
neurologiques. Mais ne devenez pas obsessif
en éliminant toute verdure. L'important est de
se renseigner et de faire les bons choix. Et
puis, il faudra bien que fiston apprenne à ne
pas dévorer tout ce qui lui tombe sous la main.

On pourra consulter le dépliant du centre
sur les plantes toxiques en cliquant
www.cchvdr.qc.ca, puis Centre Anti-poison.


